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ORCHIDEES EN PRESQUILE DE CROZON 

L'intérêt floristique de la 
presqu'île de Crozon est bien 
connu des naturalistes. Avec 
plus d'une centa ine d'espèces 
végétales rares, menacées ou 
protégées, la presqu'île de Cro­
zon figure sans conteste parmi 
les sites bota niques d'intérêt 
majeur en Bretagne. 

Dans cette fl ore, la famille 
des "orchidées" est bien repré­
sentée. Les communes de la 
presqu'île abritent 24 espèces 
sur la quarantaine présentes ré­
gionalement. Parmi cel les-ci le 
lisparis de Loesel, l'ophrys arai­
gnée, le sérapias langue, l'o-

l'ophrys araignée 

phrys de la Passion, le spi ranthe 
d'été, la néottie nid-d'oiseau dé­
couverte en 2005, non revue en 
2006, l'orchis oublié vu une 
seule fois en 1998 ... 

Comme en tout domaine,, 
l'inté rêt que l'on peut éprouver 

est intimement lié à la 
connaissance. Deux adhé­
rents de la section ont consa­
cré 8 années à réaliser un 
travail minutieux d'inventaire 
avec une cartographie sur la 
répartition spat ia le, reposant 
sur un comptage de quelques 
145000 pieds. 

Toutes leu rs observa­
tions et recherches ont été 
consig nées dans un livre 
" Orchidées en presqu'île de 
Crozon" paru aux éditions 
buissônnl"éres· f in 2004 avec le 
sout ien de Bretagne vivante 
et de la fondation Nature et 
Découvertes. Le travai l réali­
sé, outil de connaissance et 
de protection a été confié au 
Conservatoi re botanique de 
Brest pour enri ch ir ses fi­
chiers. 

DAVID Michel (section pres­
qu'île de Crozon) 

Réunion de rentrée du groupe 
botanique le mardi 3 octobre 
à 20 h au siège de Bretagne 
Vivante. 

Contacts: 
Mathilde de Cacqueray: ma­
thildedecacq@hotmail.com, 

Prochai ne réunion de la sec­
tion Rade de Brest jeudi 5 oc­
tobre 20h30 . 
A l'issue de cette réunion, 
Gaëlle Amice nous fera un ex­
posé sur l'île de la Passion 
(arch ipel Crozet) et la faune 
des îl es austra les. 
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Un appel au secours de l'association Kokopelli 

Qu'est-ce que l'association Kokopelli ? 

L'Association Kokopelli œuvre à la protection de la biodiversité et à la production et 
distribution de semences issues de l'agriculture biologique et biodynamique. 

L' Association Kokopelli a pour finalité : 
• de remettre en valeur, dans les pays Européens, une collection planétaire d'ancien­

nes variétés pour les potagers et jardins, et de la rendre de nouveau accessible aux 
jardiniers et agriculteurs, 

• d'œuvrer dans le Tiers-Monde à la mise en valeur de techniques d'agriculture du­
rable par le don de semences traditionnelles ainsi qu'à la mise en place de réseaux 
paysans de production de semences et de centres de ressources génétiques. 

Le procès 
L' association Kokopelli est poursuivie pour commercialisation de semences de va­
riétés non conformes. 
En 1 ère Instance à Alès, le GNIS*, la FNPSP* ont été déboutés. Mais ils ont fait ap­
pel de ce jugement qui sera de nouveau jugé le 31 octobre prochain. 

Le problème maintenant est que cette association n'a plus les moyens 

financiers pour se défendre . Aussi fait-elle appel à vos dons, 

"La nouvelle avait perturbé les ondes. 
Un chroniqueur horticole courageux 
s'insurgeait, sur France Inter, de la paru­
tion imminente d'un décret (prenant ef­
fet en date du 01 juillet 2006), qui l'em­
pêcherait dorénavant de donner à ses 
auditeurs des recettes leur permettant de 
traiter naturellement leurs jardins et bal­
cons. Interdit de dire que l'eau chaude 
est un bon désherbant pour les allées. 
lnterdit de dire que de simples feuilles 
de fougère éloignent les chenilles des 
choux. Interdit de donner la recette sé­
culaire d'un extrait d'ortie, appelé pu­
rin ! L'information paraissait si énorme 
que personne n'y a cru ! L'interdiction 
de fournir, par quelque moyen que ce 
soit, les recettes pour confectionner des 
produits naturels non-homologués, le 
simple fait d'en parler, avait beau être 
assortie d'une peine de 2 ans de prison 
et 75 000 € d'amende, elle faisait sou-

à l'ordre de « libreseme Kokopelli», avant le 31 Octobre 2006 si rirel" 

possible, à l'adresse suivante: Kokopelli - Pist Oasis - 131 Allée des Comment l'État Français pense-t-il im-
- ··Palmiers-=- l031,9-=-ALES-Cedex poser une telle interdiction? Par un sys-

- ·tème-cte- caméras·vidéos?-Par-la-création··-
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ou sur les différentes foires , magasins bio, biocoops où l'association d'une ligne téléphoniqu~ incitant les ci-

Kokopelli est présente. toyens à dénoncer tout baril suspicieux 

*Groupement national interprofessionnel des semences et plants 

*Fédération nationale des professionnels de semences potagères et florales 

dans les jardins du voisinage (à l'image 
de ce que Monsanto a mis en place en 
Amérique du nord)? 

De plus amples renseignements sur : 
www .kokopelli .osso. fr N'oubliez pas ! ils ont aussi une pétition en ligne. 

Animation- nature Brest Métropole Océane (Programme adultes 2006/2007) 

Dimanche 15 octobre 2006 
Arbre, quel est ton nom? Est-ce un chêne? un frêne? un connier? Et l'écorce, elle est oomment? Et le fruit? Vous 
l'avez deviné, nous allons essayer de distinguer tous ces cousins. 
Rdv 10 h, parking du magasin lntermarché, Guipavas. 

Dimanche 12 novembre 2006 
Balade à tout faire. Un seul objectif à cette balade : découvrir un maximum de choses, tous les sens en éveil. 
Rdv 1 Oh, chapelle de Bodonnou, Plouzané 

Dimanche décembre 2006 (Date encore sous-réserve) 
Les bricolos de l'environnement.. Construisons gîtes et autres refuges à bestioles. 
Pour adultes et enfants bricoleurs, de niveau débutant à expert. Inscription obligatoire, nombre de places limité. 
RD V 10 h à la Maison de la petite enfance au Relecq-Kerhuon. 

Dimanche 14 janvier 2007 
En piste ! Chevreuil ? Renard ? Chat ? Lapin ? Écureuil ? Mais qui est passé par là ? 
Rdv J 0 h devant la mairie de Plougastel-Daoulas. 

Dimanche 4 février 2007 
Les hivernants. Un petit coup de froid et les oiseaux, visiteurs de ] 'hiver, sont au rendez-vous. Bien couverts, bien 
chaussés : place au spectacle ! 
Rdv JO h, parking à l'entrée de la Pyrotechnie Saint-Nicolas au Relecq-Kerhuon. 
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Dimanche 11 mars 2007 
Jouets buissonniers 
Que faire dans la nature sans un bon couteau ? Rien si vous oubliez le votre. Ça va siffler, voler, claquer. Mais 
avant il va falloir couper, tailler, fixer LE bon bois et LA bonne herbe. 
Rdv JO h sur le parking des commerces Netto et Biodemil à Guipavas. Prévoir un petit en-cas, le risque de dé­
passement d'horaire est grand. 

Dimanche 22 avril 2007 
Salades sauvages 
A la (re)découverte des salades des talus, ancêtres de nos plantes civilisées. On ne s' en rend plus compte mais on 
a souvent un grand jardin "sauvage" à portée de la main pour garnir son panier. 
Rdv JO h, parking su centre socioculturel Alysée à Guipavas. 

Dimanche 20 mai 2007 
Super, un grand jeu ' On peut jouer dans la nature (si, si) et, en plus découvrir plein de choses. C'est pour ça 
qu'on sort le Grand jeu de la biodiversité. On va faire des équipes, entre petits et grands et on va bien s'amuser. 
Rdv J 4h30 sur la cale du Passage à Plougastel-Daoulas. 

Vendredi 15 juin 2007 
Les ailes de la nuit 
Vous pensez que les chauves-souris portent malheur, s'accrochent dans les cheveux et que leur chef s'appelle 
Dracula, alors venez. Vous n'allez pas être déçus. En plus, on va les entendre!? 
Rdv 2 J h20, Bois de Keroual, parking devant Arbreizh aventure. 

~~~~~~~~~~~~~~~~ 

Sorties nature de la section de Rade de Brest 

Dimanche 
RDV à 1 Oh45 à l'anse de Porsmeur (entre Lanildut et contact: 

8 octobre Les algues Porspoder) Jean-Yves Le 
Prévoir la tenue adaptée. Floch 

Dimanche 
Faucon pèlerin et RDV à 1 Oh immeuble du Grand Large au port de corn- contact: 

22 octo- oiseaux de merce yvon. 

bre l'étang de Ker- capi-
huon taine@tele2.fr 

Dimanche Pics et oiseaux RDV à 9h devant l'église de Rumengol 
1 avril de la forêt 

Dimanche Géologie à Plou- RDV à 1 Oh parking de la mairie à Plougoulm contact: 
29 avril goulm Eric Rannou 

Mati n: Balade naturaliste autour du viaduc de Daoulas 
A.M.: Visite d'une ferme bocagère gérée avec le souci 

Dimanche Agricu lture et de l'environnement contact: 
10 juin biodiversité RDV à 1 Oh chapelle de Trévarn sur St Urbain (sortie JF Glinec 

voie express à Daoulas) 
ou RDV 9h 30 parking du siège. Prévoir son pique-
nique 

Dimanche Comptage des RDV à 10h devant la médiathèque P. J. Hélias quai B. 
17 juin hirondelles Kerros à LANDERNEAU 

Prochaine sortie ornitho de la section Rade de Brest 

Dimanche ISeawatch à Brignogan 8h00 - parking du siège de Bretagne Vivante Prévoir un pique-

01 octobre 9h00 - sémaphore de Brignogan nique 

Prochaine sortie botanique de la section Rade de Brest 

Dimanche Lieu:Langazel et la Roche Maurice 
08 octobre sortie fougères !Heure à définir le jour de la réunion de rentrée (3 octobre 20h) 



Le printemps s'achève et comme chaque 
année il nous a livré un spectacle magni­
fique en donnant à la nature ce signal 
étrange qui fait qu'elle se réveille et re­
prend progressivement vie. Les oiseaux 
recommencent à chanter pour conquérir 
leur belle, les arbres rebourgeonnent et 
les fleurs nous offrent une palette de 
couleurs qui ne lasseront jamais nos 
yeux avertis 1 Vu comme cela, Je prin­
temps ressemble à un long fleuve tran­
quille mais hélas, ce n'est pas si simple, 
car si le printemps est une saison où 1 'on 
voit revenir des oiseaux migrateurs, c'est 
aussi le moment où ressort un drôle d'a­
nimal 1 Un prédateur féroce muni d'un 
bras armé de couteaux à qui rien ne ré­
siste : l' épareuse. 
La façon de présenter cet outil peut para­
ître légère mais c'est bel et bien un réel 
problème dans la gestion de nos talus de 
bord de route 1 Les atteintes que subit la 
nature sont malheureusement très nom­
breuses : 
Atteintes au niveau de la flore: 
Pas besoin de déployer une batterie d'ar­
guments pour montrer les dégâts sur les 
végétaux ligneux ! Il n'y a qu'à regarder 
toutes ces branches déchiquetées pour se 
rendre compte que les arbres auront bien 
du mal à se remettre d'un tel traitement. 
Cependant, là où le mal est plus vicieux, 
c'est au niveau des zones fleuries . En 
effet, le plus souvent, la fauche est faite 
précocement dans la saison et les fleurs 
n 'ont pas le temps de grainer pour assu­
rer leur renouvellement. Ensuite, l'utili­
sation de ce mode d 'entretien par fau­
ches sans ramassage a pour effet d ' enri-

L'épareuse passe et la nature ... trépasse !!! 

-~-~.· -~ 
·~~~ 
' .. · ...... · • h ....... 

Avant le passage de l'épareuse 
un talus représente un milieu de vie riche 

chir à chaque passage le milieu et donc 
de favoriser 1 'installation d ' espèces ni­
trophiles comme les orties, les chardons, 
les rumex aux dépens d'une flore spon­
tanée riche et diversifiée ! 
Atteintes au niveau de la faune : 
Là non plus, inutile de vous dire que 
lorsqu'on broie à quelques millimètre du 
sol toute la surface enherbée d'un talus, 
cela n'est pas sans conséquences pour 
les animaux. Outre tous les animaux qui 
vivent directement sur le talus, bon nom­
bre d'insectes dont ce n'est pas l'unique 
milieu de vie payent aussi un lourd tri­
but ! Prenons par exemple le papillon. 
On pourrait penser qu'il échappe facile­
ment à I' épareuse car il peut voler 1 Ce­
pendant, le passage de l'engin broie, les 
chenilles, les chrysalides et les fleurs 
dont il se nourrit. Plus de reproduction, 
plus de nourriture : la boucle est bou­
clée ... 
Atteintes au niveau de la structure 
du sol: 
Tout le monde connaît le phénomène 
d'érosion de nos talus, dû à 1' arrachage 

intempestif de haies dans notre reg1on, 
qu' il y a eu à une époque. Il faut savoir 
que l'entretien de ces derniers par l'épa­
reuse accentue ce phénomène et ceci pour 
deux raisons. Tout d 'abord, le fait de cou­
per systématiquement à ras fai t qu'au 
bout d'un moment, J'herbe disparaît et 
laisse place à des zones de terre mises à 
nu. Ensuite, les couteaux décapent le sol 
en arrachant les grosses touffes de grami­
nées au lieu de les couper. S'en suit tout 
logiquement, une forte érosion due aux 
pluies et à la longue un effondrement du 
talus. 
Pour conclure, il faudrait arriver à gérer 
les talus à l'échelle de la commune ou 
même des communautés de communes 
dans le même esprit de la protection des 
rivières à l'échelle du bassin versant. Il 
faudrait, qu' ensemble, nous pu1s1ons 
avoir une politique commune. Ainsi, on 
pourrait d iversifier les modes de gestion 
en fauchant à différentes dates, à différen­
tes hauteurs de coupes, avec ou sans ra­
massage, puis en utilisant différentes ma­
chines dont les impacts sur le milieu ne 
sont pas les mêmes 1 Il n'y a que comme 
cela que l'on favorisera la biodiversité! 

Patrice Flammer section Quimperlé 

Après le passage de l'épareuse 
(sans commentaire) 

LIFE Dougal! : c'est parti, mais les sternes aussi 

Le prograimne LIFE « conservation de 
la sterne de Dougall en Bretagn e », 
porté par Bretagne Vivante-SEPNB en 
partenariat avec le conseil général des 
Côtes d'Annor et la DDE de Concar­
neau a débuté en n ovembre 2005 pour 
une durée de cinq ans. Cinq sites bre­
tons sont concernés pai· ce projet dont 
trois finistériens : l'île aux Moutons au 
large de Fouesnant, l'île Trevoc'h à 
l'embouchure de l'aber Benoît et bien 
évide1mnent l 'île aux Dames en baie de 
M orlaix. En effet, cette dernière ac­
cueillait depuis 1984 et jusqu'en 2005, 
la quasi totalité des sternes de Dougall 
nichant en France. Ces quelques 75 

couples constituai ent 5% de la population 
eurnpéenne de l'oiseau de m er nicheur 
considéré c01mne le plus rare d'Europe. 

La saison 2006 sur l'île aux Dain es a tour­
né court pour les sternes de Dougal!. Ni­
chant habituellement en colonie mixte 
avec les sternes caugek et pierregarins, 
seul un couple avait pondu un llllique oeuf 
le 24 m ai lorsque les quelques 730 cou­
ples de caugek déj à installés ont« fait leur 
valises » en quête de sites de reproduction 
plus sûrs. Cet abandon soudain est proba­
blement la réaction salutaire des sternes 
face aux attaques répétées de deux visons 
d'Amérique et d'un faucon pèlerin, chacun 

profitant, qui à la nage, qui par 
les airs, de la marme de proies 
que représentait la colonie de 
sternes de l'î le aux Daines . 
Seul une soixantaine de cou­
ples de sternes p ierregarin se 
sont fmalement ·réinstallés fin 
juin sur l'île aux Daines. 



Quant aux Dougall, environ 
25 couples d'entre elles se sont fi­
nalement reproduits sur l'île de la 
Colombière (côtes d'Annor), elle 
aussi réserve de Bretagne Vivante­
sepn b intégrée au programme 
LIFE. Preuve que le réseau de ré­
serves constitué depuis près de cin­
quante ans par Bretagne Vivante­
SEPNB joue pleinement son rôle. 
Toutefois, le nombre restreint de 
sites réunissant toutes les condi­
tions favorables à l'accueil d'espè­
ces nicheuses aussi exigeante que la 
sterne de Dougall nécessite de 
poursuivre les efforts de connais­
sance et de protection. C'est là tout 

l'enjeu du LIFE Dougal) qui permet 
de mener des actions en faveur de la 
conservation des sternes lutte 
contre les prédateurs introduits tels 
que les rats ou les visons, gardien­
nage quotidien des sites de nidifica­
tion, sensibilisation des usagers du 
littoral, suivis des colonies, ... 

En 2006, entre autres actions, une 
étude de la fréquentation nautique, 
des inventaires (micro mammifères, 
invertébrés, flore) et la mise en place 
d'un suivi de la végétation ont été 
mis en place à Trevoc'b et à l'île aux 
Dames. Quant au tournage du film 
de présentation de la sterne de Dou-

gal! et du programme LlFE confié à 
Alain Bougrain-Dubourg, il se pour­
suivra en 2007. 

L'équipe Bretagne Vivante-SEPNB 
du L:ife Dougall est composé d'Émi­
lie Drunat (coordination), Matthieu 
Fortin (golfe du Morbihan), Brigitte 
Carnot (île aux Moutons), Yann Ja­
cob (île aux Dames et Trevoc'h), Hé­
lène Mahéo (île de la Colombière), 
sans oublier les conservateurs et les 
bénévoles des cinq sites. 

Yann .Jacob 
garde-animateur îloLs de la baie de 
Morlaix 

Projets de ports de plaisance dans le Pays de Morlaix 

Deux projets de ports de 
plaisance à proximité de la baie 
de Morlaix sont à l'étude : l'un du 
côté Léon, à Roscoff, à proximité 
du port d'embarquement pour les 
îles britanniques ; l' autre du côté 
Trégor, dans l'anse de Primel à 
Plougasnou. Si pour l'instant le 
premier n'a pas donné lieu à forte 
contestation, il n'en est pas de 
même pour le second qui dès 
l'annonce du projet a amené les 
opposants à créer l 'Association 
pour un Petit Port Breton Sympa 
(APPBS). 

De tels projets ne peuvent lais­
ser l'association indifférente. 

Il convient d'apprécier leur 
impact sur le site d' implantation. 
L' implantation du port de Ros­
coff doit se faire dans une zone 
déjà très artificialisée, sans enjeux 
naturalistes réels. Pour ce qui 
concerne l' anse de Primel, un in­
ventaire de la faune et de la flore 
a été effectué par la section Pays 
de Morlaix en juin 2002, dans le 
fond de la baie. Cet inventaire a 
révélé des milieux à la biodiversi­
té assez importante où se concen­
trent certaines espèces de milieu 
humide ou littorales assez peu 
fréquentes. Toutefois, aucune es­
pèce protégée nécessitant des me­
sures de protection particulières 

n 'a été trouvée. 
Mais l' impact environnemental de 
telles infrastructures ne se mesure 
pas seulement à l' impact direct sur 
le site. La localisation de ces deux 
projets en bordure du site Natura 
2000 de la baie de Morlaix impli­
que que des études très sérieuses 
soient menées pour mesurer leur 
impact sur les habitats et espèces 
qui ont fait que le site a été intégré 
dans le réseau écologique européen. 
Les effets des nouvelles infrastruc­
tures sur les courants peuvent avoir 
des conséquences en chaîne 
(sédimentation, distribution des mi­
lieux et des espèces) que seules des 
études très approfondies pourront 
permettre d'apprécier. 

La section considère que ce n'est 
pas de sa compétence. 

La section, régulièrement sol­
licitée pour donner son avis sur le 
projet de Plougasnou, a arrêté sa 
position en mai 2003. Elle a consi­
déré qu' il n ' était pas de sa compé­
tence de se prononcer sur l ' oppor­
tunité de la construction d 'un port 
de plaisance supplémentaire sur la 
côte nord de la Bretabrne, ni sur sa 
capacité, ni sur la meilleure (ou 
moins mauvaise) localisation. Elle 
s' est contentée de prendre acte des 
sites d' implantation prévus, son ap­
préciation des projets étant fonction 

de leur impact prévisible sur la 
faune et la flore plus particuliè­
rement dans la zone Natura 2000 
qui jouxte les lieux prévus pour 
l'implantation des ports de Ros­
coff et Plougasnou. 

Ce n'est qu'après l'étude 
d' impact qu'elle arrêtera sa 
position 

Cette position reste celle 
de la section qui a refusé de se 
lancer dans un mouvement d ' op­
position systématique au projet 
pour d'autres raisons qu 'envi­
ronnementale s (projet 
«dangereusement localisé », 
«économiquement intenable», 
«socialement déstructurant» 
. .. ). Elle a ainsi refusé de re­
joindre le collectif qui s'est 
constitué en août 2006, réunis­
sant outre J 'APPBS, trois asso­
ciations locales opposées au pro­
j et. Elle a fait savoir aux respon­
sables de ce collectif que ce 
n' est qu' après étude du dossier 
complet et en particulier de 1 ' é­
tude d ' impact et de l ' évaluation 
d' incidence qu'elle arrêtera sa 
posit ion et pourra éventuelle­
ment engager des actions com­
munes. 

Roger UGUEN (section M orlaix) 
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Opération grave lot en baie d' Audierne ~~: 

l '"·' •... ~ '\ .. .>.;., . 

)\ 
Dans le cadre du « label Bretagne Vivante», une opération a été lancée au printemps 
dernier pour essayer de maintenir la population des gravelots à collier interrompu de . 
la baie d' Audierne ; celle-ci est passée de 1 OO couples dans les années 1970 à une 
vingtaine actuellement. Pour cela, en partenariat avec les communes de Plozévet et 

Pouldreuzic, le haut de la plage de Gourinet a été balisé par des piquets et Frédéric Léa, bénévole indem­
nisé, a surveillé la nidification durant les mois de mai et juin, tout en informant les usagers du site. Un 
panneau explicatif a été posé à chaque bout de la plage. 

Résultats de la nidification 

Localisation 
couples 

nichées oeufs œufs détruits 
installés 

Gourinet 8 

Keristenvet 7 

Total 15 

Sur 6 7 œufs, seuls 2 1 éclos, soit un 
taux de réussite de 31 % . Les causes 
de destruction des au1J:es œufs sont 
multiples : si quelques uns d'entre 
eux ont été piétinés ou détruits par la 
marée, la plupart ont sans doute été 
victimes d'un ou de plusieurs préda­
teurs. La zone la plus haute de la 
plage, près du cordon, semble avoir 
été visitée systématiquement, de nuit, 
vraisemblablement par un renard. Le 
vison, la belette, la corneille ou la 
couleuvre peuvent aussi s'attaquer 
aux œufs. 

Il est probable que les 21 jeu­
nes produits n' aient pas tous survécu 
mais il est difficile de connaître exac­
tement la production totale : les pous­
sins peuvent en effet courir dès la 
sortie du nid et ils se déplacent par­
fois assez loin en fonction des mena­
ces (promeneurs, chiens ... ). De plus, 
le secteur de Keristenvet n'a pas été 
missi suivi que celui de Gourinet et il 
est possible que certains nids, ou cer­
tains poussins, n' aient pas été repé­
rés. Quoiqu 'il en soit, le taux de réus­
site de la reproduction doit être supé­
rieur à celui observé habituellement, 
qui avoisine les 10 %. 
Avec quelques autres gravelots pré-

17 44 34 

8 23 12 

25 67 46 

sents sur le secteur de Penhors, ce 
secteur de Plozévet et Pouldreuzic 
est de loin la zone la plus produc­
tive de la baie. Même si celle-ci n'a 
pas fait l'objet d' un recensement 
systématique, aucun poussin n'a été 
signalé ailleurs cette année. 

Accueil et sensibilisation du 

public 
Tout d'abord, on peut signaler le 
très bon accueil des deux commu­
nes ; dans chacune d'elles, nous 
avons trouvé quelques personnes 
très enthousiastes qui ont suivi le 
projet de bout en bout. Le gravelot 
à collier interrompu est même de­
venu l'emblème du syndicat d 'ini­
tiative de Plozévet. 
L 'opération a été majoritairement 
très bien perçue par les usagers 
(locaux ou estivants) qui étaient 
contents de contribuer au non­
dérangement des gravelots. Beau­
coup d'habitués ont été surpris 
d 'apprendre l'existence de cet oi­
seau qu ' ils n'avaient jamais remar­
qué auparavant. Ils sont passés en­
suite régulièrement prendre des , 
nouvelles des couples, des œufs ou 
des poussins. 
Le périmètre de protection n 'a ce­
pendant pas toujours été compris 
par des personnes n'ayant pas vu 
ou pas lu le panneau, notamment 
côté Plozévet où ce panneau n'était 
pas directement au contact du bali­
sage ; ceci a nécessité de tendre une 
corde sur les piquets au début du 
balisage. Certains randonneurs ont 
quand même traversé la zone proté­
gée de peur de perdre le GR qui la 

poussins 
nids ayant produit 

des jeunes 

10 4 

11 

21 

traversait. 
A signaler : aucune dégradation, au­
cune disparition de piquets pendant 
les deux mois. 

En dehors de la sensibilisation di­
recte sur le site par le surveillant ou 
les bénévoles de l'association, l'in­
formation du public s'est faite par 
les prospectus disponibles dans les 
mairies, les offices de tourisme et 
certains commerces, ainsi que par 
les articles du Télégramme et du 
Ouest-France. De nombreuses per­
sonnes sont venues sur le site spé­
cialement pom les gravelots. 
Une sensibilisation particulière a 
aussi été faite avant le ramassage de 
déchets sm les plages, le 24 juin. 

Une sortie avec les petits de l' école 
de Pouldreuzic n 'a malheureuse­
ment pas pu se faire, faute de date 
disponible avant la fin juin. 

Reste à établir le bilan en in­
terne de l'opération et voir comment 
on pourra la pérenniser pour les pro­
chaines années, notamment fman­
cièrement. 

B. TEBERN (section Quimper) 
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Se renforcer, une nécessité 

Pétition de soutien aux 
personnels de I' ONCF 5 

L'Office National de la 
Chasse et de la Faune 
Sauvage est actuellement 
gravement menacé . 
Le ministère organise son 
démantèlement par la sup­
pression de 228 postes. 
De plus il confie la gestion 
de cet établissement aux 
lobbies de la chasse ; Les 
gendarmes sous les ordres 
des voleurs ! 

Vous trouverez toutes les 
informations ainsi que la 
pétition à 1' adresse sui­
vante : 

http ://sne . objectis . net/ 
petition-oncfs_html 

Des liens vers cette péti­
tion, la pétition Kokopelli. 
celle sur les défenseurs de 
l'eau etc . . . sont sur le 
site de la section Rade de 
Brest page "actualités" 
http://rade-de-brest. 
infini.fr 

~ 
\.:.t~~ 

Face au désengagement accéléré de 1' État. il nous faut réagir pour augmenter le nombre de nos adhé­
rents . 
L'opération 1 + 1 est une méthode aisée et efficace, un adhérent essaie de trouver un autre adhérent. 
La collaboration de chacun de nous. minime en apparence seulement, est en fait le moyen de mener à 
bien 1' immense tâche qu'est la protection de 1' environnement. 
Le réseau Birdlifer de la L.P.O. fournit des chiffres intéressants concernant le nombre d 'adhérents des 
associations environnementales par pays pour 1000 habitants . 

Royaume-Uni 
18 

Suisse 
7,8 

Pays-Bas 
7,6 

Allemagne 
4 ,9 

U.S .A. 
1,9 

Suède 
1,2 

France 
0 ,6 

Espagne 
0 ,2 

La RSPB (The Royal Society for the Protection of Birds) compte 1 million d'adhérents ... et aux U.S .A 
la Audubon society rassemble plus de 500. 000 membres . 
Bretagne vivante compte 3 . 000 adhérents sur les 4 millions d'habitants de la Bretagne historique (0, 7). 
nous avons donc devant nous un large champs de recrutement . 
La L.P.O. avait 300 adhérents en 1965, 3.000 en 1971, 36.000 en 2004 .... 

JP Le Gall 
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Plantons des arbres 

Plantons des arbres 
Ça peut toujours servir pour 1 'avenir 
Plantons des arbres 
Pour réduire le gaz carbonique, pour lutter contre le dérèglement climati­
que 
Plantons des arbres 
Pour remplacer le pétrole qui part à une vitesse folle 
Plantons des arbres 
Pour nous chauffer à mi - saison avec un poêle à accumulation 
Plantons des arbres 
Pour faire du bio - gaz qui remplacera le butagaz 
Plantons des arbres 
Pour avoir du bois de construction pour notre future maison 
Plantons des arbres au pays aussi, pour sauver les forêts primaires, pardi ! 
Pour réduire nos moyens de locomotion et aussi la pollution 
Avant que les tempêtes n 'abattent ceux qui restent 
Ça peut toujours servir pour l'avenir 
Plantons en plein. Des arbres. Du soir au matin 

<y> Ren - Per 

Aux adhérents de la section 
Rade de Brest: 
voici Io liste des CET 3 pour les­
quels nous cherchons des volontai­
res . 

- Kervalguen et le polder à Brest 
- Pont or c' hillog et Penvern à 
Guipavas 
- Keroumen et Kervern à Plougastel 
- comité de suivi du centre de 
stockage de mâchefers à Plaben­
nec . 

Ces comités de suivi se réunissent 
une fois par on et ne demandent 
pas de connaissances techniques 
particulières . 

**************** 
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Fréquentation du site : http://rade-de-brest.infini.fr 

î~ffr;f{t~~~t@~~~@;~,~~~!~~~~~il lt~Tu!~~J~\',~~,~?~l~:ïft~rr~ii*~:t~~t~ .. .,,,, ............... ,.,. ... , 
Mai 2006 74 78 865 

Juin 2006 63 74 637 

Juil 2006 72 73 872 

Août 2006 70 80 770 

Sep 2006 107 914 
du 1 au 23 se t 

92 
1.16 visites/visiteur a es/visite) 

Tota l 371 

Les pages les plus visitées après la page d'accueil sont 
dans l'ordre: 

1 . sorties nature 4 . documents 
2. ornitho 5. actualités 
3 . botanique 

412 4058 

Les pages les moins visitées: 

1. adhésion 
2. que faire 
3. nous contacter 

(sans commentaire) 

Une satisfaction: la fréquentation du site . En effet, nous atteindrons sons doute les 100 visiteurs en sep­

tembre ce qui est satisfaisant pour un site récent comme le nôtre; d'autant que 56% des visiteurs ont dépassé 
les 5 minutes de connexion. 

Une déception: que la page« actualités »qui , pour moi est la plus importante , ne soit qu'à la 5ème place des 

pages visitées. 
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jean-paul. lecoz@wanadoo.fr 

Pour nous contacter: 
Bretagne Vivante SEPNB Rade de Brest 
186 rue Anatole France 
BP 63 12 1 
29231 BREST CEDEX 
Courriel: sepnb.bv.asso@free.fr 


